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I. Histoire située, locale, des nombres
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Différentes cultures savantes au Moyen Âge européen

Culture savante Universitaire 
(théologie)

Arts libéraux et 
notamment 
astronomie

Professeurs 
d’arithmétique 
commerciale et 
marchands

Calcul non oui oui

Abaques Non Oui ? oui 

Chiffres indo-arabes Non (ou très peu) Oui oui

Calcul avec les 
chiffres indo-arabes

Non oui Non (ou un peu au 
départ pour les profs)

Langue latin latin vernaculaire

Définition du nombre Non (ou très peu) oui non
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Cultures savantes associées à des hiérarchies sociales

Théologiens (à l’université)

Artiens (professeurs d’arts libéraux à l’université)

Astronomes / astrologues

Professeurs d’arithmétique commerciale

Marchands et artisans



5

La définition du nombre et de l’unité

Création à la fin du Moyen Âge et à la 
Renaissance d’une classe sociale 
intermédiaire entre les universitaires et les 
artisans qui prennent chez les uns et chez les 
autres.

Le nombre est transformé pour être utile aux 
artisans, commerçants, marchands… grâce à 
une réécriture des classiques de l’antiquité, 
dans un cadre d’arts libéraux.



6

Les tables trigonométriques : 
astronomie mais aussi navigation...
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Un manuel scolaire dans les collèges, l’arithmétique de 
Pierre de La Ramée

« 1. L’arithmétique est la 
discipline de bien compter.
2. Le nombre est une 
multitude collection d’unités. 
2[e] d[éfinition du] 7[e livre 
des Éléments d’Euclide].
3. L’unité est selon quoi 
chaque chose est dite une. 
1[ère] d[éfinition du] 7[e livre 
des Éléments d’Euclide].
Ainsi un Dieu, un monde, un 
Roi. L’unité n’est pas 
nombre : elle n’est pas en 
effet une multitude 
collection d’unités. »
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Le nombre dans les arts libéraux de l’université : les germes d’une 
évolution

Sacrobosco, Algorismus, (XIIIe 
siècle), Melchior Sessa et Pietro 
da Ravani, Venise, 1523.

« Le nombre est connu de deux manières, 
formellement et matériellement. 
Matériellement, un nombre est une 
collection d’unités, formellement, un 
nombre est une multitude flux d’unités. 
L’unité en effet est ce par quoi chaque 
chose est dite une. »
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Le nombre dans les collèges (réformés germaniques)

Michael Stifel, Arithmetica integra, Johann 
Petrium, 1544 (préfacé par Philipp 
Melanchthon)
Stifel écrit d’habitude des livres 
d’arithmétique commerciale en allemand.
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Michael Stifel (1545, 1546, 1553)
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Le nombre dans les collèges (réformés germaniques)

Michael Stifel, Arithmetica integra, Johann 
Petrium, 1544 (préfacé par Philipp 
Melanchthon)
Stifel écrit d’habitude des livres 
d’arithmétique commerciale en allemand.

« A savoir que 2/3, nous l’appelons 
fraction abstraite. 2/3 florins, nous 
l’appelons fraction contractée. Et de 
même que 2/3 florins sont deux tiers d’un 
florin, de même 2/3 sont deux tiers d’une 
unité. »

Distinction entre différents types 
d’approches sur les nombres (comme 
chez Sacrobosco), mais pas de définition 
du nombre et de l’unité (comme c’est le 
cas dans les arithmétiques 
commerciales).
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Un ingénieur italien qui fait des maths
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L’unité et le nombre chez Tartaglia

Suivant Aristote commenté par 
Averroès, il reprend la 
distinction entre deux 
approches du nombre.
L’approche naturelle et 
matérielle : le nombre est 
associé aux choses en tant 
qu’elles sont mesurées, l’unité 
est donc divisible et 
conventionnelle.
L’approche mathématique et 
formelle : l’unité est indivisible 
et est associé au point 
géométrique.

Niccolò Tartaglia, La prima parte del General Trattato di numeri, et misure di Nicolò Tartaglia, Curzio Troiano, Venise, 1556
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Entre théorie et pratique, Jean Trenchant, 
L’Arithmetique (1558)
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Les Provinces-Unies autour de 1580
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Le nombre dans les milieux marchands

Anvers :

Valentin Mennher : professeur 
d’arithmétique commerciale 
allemand, installé à Anvers.

Il y importe les livres de Stifel.

Membre puis président (1565) de 
la guilde des marchands 
d’Anvers (dans laquelle il y a les 
professeurs d’arithmétique 
commerciale)

Michiel Coignet : professeur 
d’arithmétique (plus tard 
courtisan etc.), élève de 
Valentin Mennher. 
Mathématiques très pointues, 
peu ou pas de calcul avec les 
jetons
Michel Coignet, Livre d’Arithmétique, contenant plusieurs belles 
questions & demandes, propres & utiles à tous ceux qui hantent la 
Trafique de Marchandise. Composé par feu Valentin Mennher 
Allemand : reveu, corrigé & augmenté en plusieurs endroits par Michiel 
Cognet, Jan Waesberghe, Anvers, 1573
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Le nombre dans les milieux marchands
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Des nouveaux manuels d’arithmétique commerciale

Adriaen van der Gucht

Professeur d’arithmétique 
commerciale à Bruges dans les 
années 1560

Reprise de la formule associée à 
Augustin

Pas de définition du nombre 
dans cet ouvrage
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Le nombre et les arts libéraux dans les milieux 
marchands

« Dans le livre de la Sagesse, Salomon écrit au 11e chapitre 
comment Dieu a formé et fait toutes les choses en poids, 
nombre et mesure. Maintenant, voici ce qu’il y a à savoir du 
nombre en toutes choses, j’enseignerai donc ici l’art du 
nombre. »

« l’art appelé par les grecs Arithmetica et par les arabes 
Algorismus. Lequel est l’un des sept arts libéraux et le 
fondement des mathématiques, sans lequel les trois autres 
que sont la géométrie, l’astronomie et la musique ne 
pourraient pas être compris. Plus encore, Saint Augustin 
enseigne : Nul ne devrait s'approcher de la connaissance des 
choses divines et humaines s'il n'a pas d'abord bien appris 
l'arithmétique. Ainsi j’espère que ce livre sera très utile et 
profitable à tous les marchands, facteurs, banquiers, clercs, et 
plus généralement à toute personne menant quelque 
commerce ou compte. »
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Chambres de rhétorique et les rituels urbains

Cornelius Grapheus, De seer wonderlijke, schoone, 
triumphelijcke Incompst, van [… Philips, Prince 
d’Espagne ...] Inde Stadt van Antwerpen. Anvers, Peeter 
Coecke van Aelst, 1550

La Joyeuse et Magnifique Entrée de Monseigneur Françoys, fils de France, 
et frère unique du Roy, par la grâce de Dieu, duc de Brabant, d'Anjou, 
Alencon, Berri, etc., en sa très-renommée ville Anvers, Anvers, Christophle 
Plantin, 1582
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Poésie et théâtre en néerlandais…
et l’arithmétique commerciale

Anna Bijns, Een seer scoon ende 
suyuer boeck, verclarende die 
mogentheyt Gods, ende Christus 
ghenade, ouer die sondighe 
menschen, Antwerp, Pippinck, 
1567.

Comparaison entre la comptabilité 
en partie double des marchands 
avec le jugement dernier
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Concours de théâtre pour une culture mathématique (1562)
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Concours de théâtre pour une culture mathématique (1562)
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Dans les chambres de rhétorique, des traductions de 
sciences vers le vernaculaire, ex. Peter Heyns

Jean-Marc Besse, Les grandeurs de la Terre. Aspects du savoir géographique à la Renaissance, 2003.

En 1566, la chambre de rhétorique de Malines écrivait que « l’art [libéral] est à la fois un savoir véritable et une 
manière de faire les choses adéquatement. »

Derrière les arts libéraux néerlandisés, il y a l’appropriation d’une encyclopédie à visée pratique et éthique
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La chambre de rhétorique d’Amsterdam : un trivium néerlandais
Première grammaire du néerlandais, deuxième dialectique en néerlandais
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Collèges : L’arithmétique de Ramus, ed. Stadius (Plantin, Anvers, 
1584)

« L’arithmétique est la discipline de bien 
compter. [...] Nombre est selon quoi 
chaque chose est comptée une, chaque 
chose binaire deux, chaque chose 
ternaire trois, et ainsi pour tous les 
nombres. Le nombre est donc une unité 
ou une multitude. »

Ramus avait énoncé cette définition 
aussi dans ses Scholae Mathematicae de 
1569.
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Simon Stevin (1548 - 1620)

Naissance à Bruges

Famille marchande de textile à Bruges

Caissier (comptable) dans une entreprise 
d’Anvers

Administrateur (fiscalité ou autres) à la 
ville de Bruges ( - 1577)

Professeur de mathématiques en latin à 
Leyde (1581-1583)

Etudiant à l’université de Leyde (1583-
1590) (faculté d’arts libéraux) et ingénieur 
civil
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Tous les auteurs de l’Antiquité ne reconnaissent pas les définitions 
d’Euclide : la redécouverte de Diophante d’Alexandrie

Diophante d’Alexandrie (antiquité 
tardive)
ed. Xylander, Diophanti Alexandrini 
Rerum Arithmeticarum Libri Sex, Bâle, 
1575.

Simon Stevin, L’Arithmetique et La 
Pratique d’arithmetique, Christophe 
Plantin, Leyde, 1585, traduction des 
quatre premiers livres de Diophante à 
partir de l’édition de Xylander.
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Stevin s’appuie sur les tables

Validation de la bonne définition par 
ses effets : les tables utiles en 
astronomie et en navigation avec La 
Disme.
Dans les tables de sinus, de 
logarithme etc. comme chez les 
artisans, marchands, etc., 
l’exactitude compte moins que la 
précision.
Importance de l’algèbre pour définir 
le nombre par ses « chiffres après la 
virgule »
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Stevin dans un collège humaniste
Pourquoi l’Ouvrier des choses a-t-il créé les cieux, la masse de terre, le 
courant des mers ondoyantes, l’air ? Pourquoi les pôles ? Et à quelle fin 
a-t-il fixé au ciel les brillantes étoiles ? Pourquoi le cours de la Lune, les 
efforts du Soleil ? Évidemment pour que l’amas des choses, et l’ordre 
général, amène à lui les âmes humaines : qu’elles puissent voir de plus 
près leur Artisan à travers tant de merveilles. Dieu mène les organes de 
l’esprit vers des idées plus sublimes, grâce auxquelles peuvent être vus 
l’édifice de ses mains,et l’harmonie des formes, et l’image divine. En 
vérité les Anciens ont ainsi décrite la Mathesis divine, dont le travail par 
l’art, nous a donné de connaître le Siège suprême, les voies des terres 
et de la mer, et d’observer ouvertement les secrets de la Nature, et les 
mystères dans les ténèbres. Chaque chose par sa vigueur, réveille les 
Arts restants, inspirant l’âme vivifiée : et glissée dans nos fragiles 
articulations plaît, réjouit, et se mêle à tout le corps. [...] Alors, toi qui a 
le pouvoir de cerner de tes yeux les amas de choses, va là où l’amour te 
conduit véritablement par le moyen des arts doctes, si tu souhaites, la 
voie est facile : la déesse Mathesis te l’enseigne, et une seule sera 
semblable pour toutes les autres et la doctrine sera en toi comme un 
appui fondamental.
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Après la géométrie et son rôle éthico-religieux…, 
l’arithmétique
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Après l’arithmétique et la géométrie et leur rôle éthico-
religieux…, l’art de peser

« Que le nombre, la grandeur et le poids, 
soient des accidents inséparables dans 
chaque chose essentielle, pleines de très 
profondes et utiles propriétés, est attesté 
non seulement par différents savants, 
mais est aussi connu d’expérience de tout 
un chacun. Il est aussi de notoriété 
publique que les deux premiers, au grand 
profit de l’être humain, ont été réduits à la 
forme d’un art écrit, à savoir l’arithmétique 
et la géométrie, mais il n’en est pas de 
même pour le poids, parce que ses 
propriétés fondamentales sont restées 
cachées de nos prédécesseurs. »
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Avec les arts libéraux, l’éthique pratique

Une éthique 
appuyée sur les 
mathématiques et 
leur utilité pratique
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Etude d’un cas plus précis : La Disme de Simon Stevin
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Les suites de nombres comme des proportions géométriques
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L’algèbre est importante
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Donc les notations décimales
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La raison de la notation
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L’intérêt des notations décimales :
précision contre exactitude
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Conclusion.

Nombre de disme chez Stevin =

Precision from astronomers’ or merchants 
tables +

Continuous quantities from measures 
(landsurveyors, gaujers) +

Rule of three and algebra from commercial 
arithmetic teachers +

Legitimations from Diophantus and other 
references from universities and latin 
colleges

Position of a theoretician of practices
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Conclusion. I. The way I see Dime numbers and Stevin’s numbers

Nombre de disme chez Stevin =

Précision venant des tables de 
l’astronomie ou des marchands +

Continuous quantities from measures 
(landsurveyors, gaujers) +

Rule of three and algebra from commercial 
arithmetic teachers +

Legitimations from Diophantus and other 
references from universities and latin 
colleges

Position of a theoretician of practices
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Conclusion. I. The way I see Dime numbers and Stevin’s numbers

Nombre de disme chez Stevin =

Précision venant des tables de 
l’astronomie ou des marchands +

Quantités continues venant des mesures 
(arpenteurs, gaujeurs) +

Rule of three and algebra from commercial 
arithmetic teachers +

Legitimations from Diophantus and other 
references from universities and latin 
colleges

Position of a theoretician of practices



48

Conclusion. I. The way I see Dime numbers and Stevin’s numbers

Nombre de disme chez Stevin =

Précision venant des tables de 
l’astronomie ou des marchands +

Quantités continues venant des mesures 
(arpenteurs, gaujeurs) +

Règle de trois et algèbre venant des 
professeurs d’arithmétique commerciale +

Legitimations from Diophantus and other 
references from universities and latin 
colleges

Position of a theoretician of practices
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Conclusion. I. The way I see Dime numbers and Stevin’s numbers

Nombre de disme chez Stevin =

Précision venant des tables de 
l’astronomie ou des marchands +

Quantités continues venant des mesures 
(arpenteurs, gaujeurs) +

Règle de trois et algèbre venant des 
professeurs d’arithmétique commerciale +

Légitimations de Diophante et de 
références universitaires et des collèges 
latins

Position of a theoretician of practices
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Conclusion. I. The way I see Dime numbers and Stevin’s numbers

Nombre de disme chez Stevin =

Précision venant des tables de 
l’astronomie ou des marchands +

Quantités continues venant des mesures 
(arpenteurs, gaujeurs) +

Règle de trois et algèbre venant des 
professeurs d’arithmétique commerciale +

Légitimations de Diophante et de 
références universitaires et des collèges 
latins

Ingénieur, théoricien de la pratique
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Chez John Neper
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Chez Marie Crous



II. Quelques éléments de méthodologie
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Résultat

Présentation orale de 20/25 min.

Présentation de l’auteur et de 
l’ouvrage

Éléments de contexte pour 
comprendre le contenu

Un ou deux thèmes (histoire 
longue durée, …, démonstration 
mathématique etc.)

Bibliographie !



III. A vous de jouer !
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